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'Un autre aspect dit caractère de Loii
XI, également digne d'attention, c'est
celuii qu'il manifestait dans ses devoirs
religieux. Ici, comme dans toute la vie
de ce roi, il est évident que les chroni-
queurs, les poètes et les romanciers ont

Soutrepassé la vérité, qu'ils ont coloré les
faits -à leur fantaisie, qu'ils ont pafois
calomnié ; il reste pourtant certain qu'à
une piété vraie, à une orthodoxie en
général inattaquable, -à 'un attache-
ment sincère à l'Eglise catholique hau-
tement manifeqté dans quelques circons-
tances et qui lui valut le premier de la
cour de IEome, le titre de roi~ Très Chr<-

Stiei, Louis XI joignait une foule de pra-
<tiques singuilières et superstitieuses.

Il lisait avec le ciel de cette diploma-
tie compliquée qu'il déployait dans ses
rapports avec les gouvernements d'ici-

Sbaz. Il traitait avec Dieu de puissance
àpuissance, mettant trop sonvent les
besins teinporels au-dessus dus spiri-

tuels. -« On récitait un jour pour lui et
en sa présence une oraison à saint Eu-
trople qu'on invoquait pour la santé de
l'âme et la santé dut corps : c'est assez
de celle-ci, dit-il, il ne faut pas importu-
ner le saint de -tant de choses à la fois. »
II Il avait fait venir de ]Reims la sainte
Aimpouile, et se Proposait, disait-on, de
s'en faire oindre tout le corps. » Il en-
tourait son chapeau de nMailles de
saints, souvent le plaçait devant lui et
adressait des prières à ces images. Ca-
simîir Delavigne a donné une imitation
en vers de l'une de ces prières de Louis
XI :

NotwsIhma d'V.ubvuu, tu saia, vierie aU.eable,
%u' bon". iutntloi je reste inexorable.
A ie fais coeniwedre atumorilhui

Mnpls < al avautSUC,
Vtpuorqui sas victut do lui.
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